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Le Meur Louis : Né le 6-06-1941 à Briec ; ordonné prêtre le 28 juin 

1969 ; 25-07-69 : vicaire à Saint-Pol-de-Léon ; 05-09-72 : Service 

des Jeunes Ruraux des secteurs de Saint-Pol-de-Léon et Taulé, en 

résidence à Plouvorn et vicaire bidem ; 30-06-77, + aumônier 

Fédéral ACE du Nord-Finistère ; 28-06-82, en résidence à Saint-

Renan, tout en conservant ses fonctions de l'ACE ; 20-12-85, + 

Pouvoirs à Lanrivoaré ; 10-09-86, chargé des paroisses de 

Bannalec et Saint-Thurien ; 16-09-93, solidairement avec les 

autres prêtres du secteur de Carhaix, chargé des paroisses de 

Carhaix-Plouguer, Cléden-Poher, Kergloff, Motreff, Plounévezel, 

Poullaouën, Saint-Hernin, en résidence à Poullaouen ; 01-06-98, 

demeure chargé solidairement de l'ensemble paroissial du secteur 

de Carhaix ; 25-06-00, curé solidaire et modérateur de l'ensemble 

paroissial de Arzano, Guilligomarc'h, Locunolé, Querrien, Réside 

au presbytère de Querrien ; 26-06-03, au service du secteur de 

Quimperlé, demeure curé de l'ensemble paroissial Arzano, 

Guilligomarc'h, Locunolé, Querrien ; décédé le 30-08-2005 ; 

obsèques le 31 août à Briec. 

Étude : Église en Finistère, 2005 n°21 p. 16. 

 

Louis Le Meur est décédé le 30 août dernier. Il avait 64 ans. Lors de ses obsèques, Victor Nerriec a 
prononcé cette homélie. Extraits.  
 
Il était le huitième  enfant d'une famille qui en comptait neuf. C'est dans cette famille que Louis Le 
Meur a pu vivre et découvrir l'amour du Christ avec son père décédé en 1969, et sa mère, qui a 
connu les premières années de son ministère.  
L'amour, c'est l'alliance de Dieu avec les hommes. Il y a été fidèle malgré les épreuves. 
Dans l'Évangile de saint Jean, Jésus pose la question à l'Apôtre : « Pierre, m'aimes-tu ? » Louis Le 
Meur a sans doute aussi entendu cette question.  
Si nous regardons un peu sa vie, nous pouvons penser qu'il a répondu : « Seigneur, je t'aime. » Ceux 
qui ont bénéficié de son exemple...  
Louis a donné sa vie, son cœur, son temps au ministère : auprès des jeunes ruraux en Nord-Finistère, 
puis plus spécialement en mission paroissiale dans le Sud.  
La maladie l'a arrêté.  
Il a été pasteur à sa manière, avec simplicité, homme aux relations fraternelles, plein d'humour, se 
faisant proche des personnes. 
Il fut un homme de rencontres. Pour être plus près des jeunes, il a un temps assuré le transfert de car 
scolaire, ou il allait aux matches de foot.  
Dans son ministère, il s'est donné sans compter.  
Au cours de ses derniers mois, il avait gardé sa jovialité, sa sérénité.  
Ceux qui ont bénéficié de son exemple, de son amitié, peuvent continuer à marcher dans son sillage 
et répondre à leur appel baptismal pour que le Christ poursuive dans leur vie, leur famille, leurs 
paroisses, la construction de son corps, l'Église, mystère d'amour et d'alliance.  
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